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Ensemble,
ça marche !
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Merci !
	 Ce numéro du Châtelleraudais est une 
occasion de vous rendre hommage.
Un grand merci à tous les bénévoles qui ont relevé 
les défis de 2009 : chasse aux œufs (Pâques), fête de 
la musique, Déliriades, fêtes d’Ozon, fêtes du Pont 
Henri IV…
	 Mais aussi aux châtelleraudais qui sont venus 
nombreux à toutes ces animations.
	 Enfin, aux services municipaux qui ont donné 
le maximum.

	 Une belle façon de montrer qu’ensemble, 
ça marche !
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>>> Le Châtelleraudais : Quel travail faites-vous dans 
cette commission communale ?
>>> Patrice Descoubes :
La commission est composée de 3 groupes de travail : 
transports/voirie – bâtiments/sports, culture, loisirs – 
Logement. Nous nous réunissons régulièrement avec 
les élus pour donner notre avis. Notre groupe n’est que 
consultatif mais il participe activement aux choix et à la 
prise en compte du handicap dans les projets de notre ville.
Désormais, nous pouvons émettre nos remarques dès la réa-
lisation des plans et nous visitons chaque grand chantier 
en proposant des améliorations. Par exemple, nous avons 
formulé des propositions pour l’aménagement de la place 
Winston Churchill. Nous visitons également l’ensemble des 
lieux publics afin de proposer une meilleure accessibi-
lité pour tous. Au sein de la Municipalité, il y a une vraie 
volonté de faire bouger les choses. Mais cela ne passe pas 
que par des aménagements techniques. Par exemple, dans 
certains pays, comme en Italie, au Canada, l’ensemble des 
handicapés sont intégrés dans la vie sociale « normale » et 
il n’y a pas de centres spécialisés comme en France. 
L’accessibilité n’est qu’un premier pas. L’intégration du 
handicap dans notre société passe d’abord par un 
changement des mentalités.

Propos recueillis par Francis Martin 

>>> Le Châtelleraudais : Comment s’est passée votre 
insertion avec votre handicap ?
>>> Patrice Descoubes :
J’ai perdu une grande partie de la vue lors de mon 
adolescence. J’étais alors un bon élève. J’ai dû aller ensuite 
dans une institution pour aveugles où je ne me plaisais pas. 
Ensuite, j’ai voulu travailler, mener des projets. Certains 
me disaient : pourquoi vouloir travailler ? Et puis, je me 
suis investi dans la vie associative, notamment à la PEEP, 
association de parents d’élèves.

>>> Le Châtelleraudais :
Quel type d’actions avez-vous menées ?
>>> Patrice Descoubes :
Nous avons eu des élèves handicapés qui voulaient 
suivre une scolarité classique, mais pour lesquels 
cela posait des difficultés. Nous avons donc construit 
des solutions adéquates. La meilleure solution, pour 
tout le monde, c’est que les personnes handicapées
puissent aller dans des établissements scolaires ordinaires. 
D’ailleurs, leur intégration ne pose jamais de problème
aux autres enfants. Aujourd’hui, les choses ont évolué dans 
le bon sens. L’équipe du lycée Berthelot, par exemple, 
a fait le nécessaire pour accueillir les élèves handicapés.

PORTRAIT

Patrice Descoubes, malvoyant, fait partie du groupe de travail sur 
l’accessibilité placé sous l’égide de Valérie Champion, conseillère géné-
rale et élue municipale, et de Dominique Crochard, conseiller municipal. 
Composé de plusieurs associations, ce groupe analyse les fonctionna-
lités des lieux publics pour les rendre plus accessibles aux personnes 
handicapées. Un sujet d’actualité alors que la semaine pour l’emploi des 
personnes handicapées se déroule du 16 au 22 novembre prochains !

« Handicap : 
changer les mentalités »

	 Patrice Descoubes,	
membre de la commission
communale d’accessibilité  

flash
New York, comme 

si vous y étiez
Belle initiative de CinéA : en direct 
du Métropolitan Opéra of New York, 
la salle diffuse 9 opéras grandeur na-
ture. La saison a débuté par la Tos-
ca, de Pucini. Une centaine de spec-
tateurs s’était déplacée. Un résultat 
très prometteur pour une diffusion 
en haute définition. Seulement 30 
villes en France ont cette possibilité.   
Prochain spectacle :
Turandot, de Pucini, samedi 7 nov. à 
19h (16 et 20 e).
www.cinemachatellerault.com 

Le Rotary et CinéA 
se mobilisent contre la 
maladie d’Alzheimer

Le 17 novembre prochain, le nouveau 
film de Robert Zemeckissera sera pré-
senté au CinéA : « Le drôle de Noël de 
Scrooge », d’après l’œuvre de Char-
les Dickens. Le prix d’entrée de cette 
avant-première exceptionnelle sera en 
partie reversée à l’association « Espoir 
en tête » pour lutter contre la maladie 
d’Alzheimer. Cette opération est orga-
nisée conjointement par le cinéma et le 
Rotary Club de Châtellerault.
Information : www.espoir-en-tete.org 
ou www.rotary.org
Réservation, billetterie : 05 49 21 25 90 
(Une billetterie sera ouverte au CinéA)

Les multi-accueils 
de la petite enfance 
préparent Noël
Des goûters de fête réuniront enfants 
et parents : les Loupiots : jeudi 10 dé-
cembre, à partir de 17h - Coccinelle : 
vendredi 11 décembre, à partir de 16h
Les Pichouns, samedi 12 décembre 
à 15h (Salle du verger - Micro-crèche 
Copains-calins, lundi 14 décembre, 
à partir de 16h - Capucine : mardi 15 
décembre, à partir de 16h30.
P’tits Loups : jeudi 17 décembre, à 
partir de 16h30.
Le jeudi 10 décembre, le CCAS of-
frira un spectacle aux enfants qu’il ac-
cueille: « La Maison bonhomme ou 
l’éveil des cinq sens », de Jacques 
Guéroult. (3 séances dans la journée, 
à L’Angelarde).
Contact : Claudine Maury
05 49 02 56 95
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XX
e
 édition d’Automne Musical

20 ans
en fanfare !
Du 13 novembre au 8 décembre prochains,
le festival Automne Musical soufflera ses 20 bougies.
Un bel anniversaire pour cette manifestation alliant
ouverture et qualité. La Fanfare de Cavalerie de la Garde 
Républicaine accompagnera cette belle édition !

manière générale, le festival mêle 
grandes œuvres, belles formations 
et découvertes.

Du Japon à l’Argentine
Le 13 novembre, le Trio Miyazaki 
ouvrira le festival, (entrée libre) : 
une belle alliance entre musique 
traditionnelle japonaise et musique
occidentale. La Fanfare de la 
Cavalerie de la Garde républicaine
donne rendez-vous aux Châtel-
leraudais le 20  novembre. Le
4  décembre, le Tango est à l’hon-
neur, avec Camerata Virtuosi et 
Orlando Dibelo. L’Orchestre de 
Poitou-Charentes clôturera le
festival le 8 décembre.

Vers un rapprochement
avec Accord

À 20 ans, le festival se porte 
comme un charme ! Jacques Meire, 
le Président, et Olivier Lusinchi 
pensent le faire évoluer. «  Nous
étudions un rapprochement avec 

l’association Accord. L’objectif : 
proposer une manifestation aux 
dates plus resserrées, par exemple 
sur 5 jours, et des concerts orga-
nisés tout au long de l’année.  » 
Des concerts sont prévus dans 
l’agglomération dès cette année : 
à Bonneuil-Matours, la musique 
russe sera à l’honneur avec Todor 
Petrov (avec Les Claviers du 
Poitou). Naintré rendra hom-
mage à Barbara (salle des fêtes).

Automne Musical célèbre son 
vingtième anniversaire avec des 
projets plein la tête. Ses belles 
notes continueront d’ensoleiller 
Châtellerault… peut-être même 
pendant les ”quatre saisons” !

Programme complet dans « A l’affiche ».
Contact : 05 49 21 90 34
www.automne-musical.fr
info@automne-musical.fr

Actualité Festival  

”Nous avons commencé 
en 1989 avec une mani-
festation qui s’appelait 

« Octobre musical » raconte Olivier 
Lusinchi, directeur artistique. Le 
festival Automne musical a débuté 
l’année suivante. Nos fondamentaux
sont restés les mêmes : proposer au 
public une diversité musicale allant 
du Moyen Âge à nos jours, avec 
des artistes de renommée nationale 
voire internationale. »

Ouverture aux jeunes talents
Depuis son origine, le festival
propose 6 à 8 concerts par édition…
près de 150 en 20 ans ! «  Les pre-
mières années, la manifestation a 
connu une courbe ascendante qui 
s’est stabilisée : en moyenne 270 
spectateurs par concert. » poursuit 
Olivier Lusinchi.
Automne Musical met à l’honneur 
de jeunes talents. C’est encore le 
cas cette année avec les «  avant-
scènes » (Nouveau Théâtre). D’une En 1989, l’équipe créatrice du festivalautour de Denis Grimal, président.



Boxe éducative 
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vec près de quarante 
pratiquants cette année, 
notre club est un des 

plus importants de France, précise 
Claude Fouché, président du Iaido 
club de la Vienne depuis avril 2007. 
La discipline ne compte que 1 670 
licenciés dans l’hexagone. » Le iaido, 
est l’art de dégainer son sabre pour 
trancher l’adversaire. Une recherche 
du geste parfait héritée des samouraïs, 
ces guerriers japonais qui ont marqué 
l’histoire du pays du soleil levant. 
Mais les joutes spectaculaires, 
immortalisées par les films de  
Kurosawa, ne font plus partie du 
quotidien des pratiquants. « Nous 

n’effectuons pas d’assaut contre un 
adversaire. Seul le style est mis en 
avant lors de la réalisation de ka-
tas, des enchaînements individuels 
de figures simulant des combats. » 
Un apprentissage qui impose une
grande discipline.

Trois séances par semaine
« Il n’est pas nécessaire d’avoir 
pratiqué un autre art martial, même 
si c’est souhaitable, indique Claude 
Fouché. Le iaido est accessible à 
partir de 14 ans, sans autre limite 
d’âge que celles imposées par le corps 
humain. » A 75 ans, Claude Fouché 
est l’exemple même de la longévité 

”A

Arts martiaux : Iaido club de la Vienne

Sur les traces
des samouraïs

Le iaido club de la Vienne cultive toute les semaines l’art 
de dégainer le sabre japonais. Une pratique ancestrale 

qui demande une grande discipline.

Le label petite enfance du CSAD-C gymnastique a 
récemment été reconduit par la fédération française. 
Labellisé depuis 15 ans, le club se voit conforté dans 
son rôle auprès des plus jeunes. Les séances dédiées 
aux 2-5 ans se déroulent le mercredi matin au gym-
nase de la Gornière. Pendant 50 minutes maximum, 
les enfants font leurs premiers pas de gymnaste, sous 
forme ludique. « Ils sont répartis en 2 groupes, précise 
Christiana Fontaine, responsable de la section.
Les 2-3 ans travaillent plus la motricité en présence 
des parents, s’ils le souhaitent. Les 4-5 ans réalisent 
des parcours plus élaborés. Il est encore possible de 
s’inscrire à l’une de ces 2 séances.»

Contact : CSAD-C gym. Section petite enfance.
05  49  93 24 17 ou 05 49 93 25 75. chatelgym@hotmail.fr 

CSAD-C gym

Les petits
à l’honneur !

que peuvent apporter les arts 
martiaux, quand ils sont prati-
qués avec intelligence. A raison de 
3 séances par semaine (1), le club
propose de se perfectionner. 
« La tenue de base est le hakama, 
pantalon large porté traditionnel-
lement par les nobles japonais et 
notamment les samouraïs. Mais on 
peut commencer en kimono voire 
en survêtement. On débute avec un
sabre en bois (boken). Le sabre non 
coupant dédié à l’entraînement 
est réservé aux pratiquants plus
expérimentés. Les élèves sont
encadrés par Luc Roumilhac,
ceinture noire troisième dan 

Depuis 7 ans, le Conseil général de la Vienne propose des séances de boxe éduca-
tive dans 7 communes du département. Une façon combative de promouvoir le 
sport ! A Châtellerault, les séances sont ouvertes aux jeunes à partir de 9 ans.
Elles se déroulent le mercredi, de 16h30 à 18h, à l’école Littré et sont encadrées par 
2 agents du Conseil général : Alexandre Texier et Samir Amechtane.

Pour tout renseignement : Alexandre Texier - 06 85 42 41 49
Samir Amechtane - 06 50 24 28 69

assisté de Thierry Marionneau, 
deuxième dan. Nous participons 
également à de nombreux stages 
régionaux et nationaux.» L’occasion 
de rencontrer les maîtres, ou 
senseï, pour parfaire son initiation, 
sur les traces des samouraïs.                                        

Patrick Sitaud

(1) Dojo :
Lundi : 10h à 12h - Mercredi : 20h30 à 22h.
Gymnase du Verger :
Vendredi : 19h30 à 21h15.
Contact :
Iaido club de la Vienne : 05 49 01 47 13.
Licence : 32 €. Cotisation annuelle : 90 €.

Actualité  Sport
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ensemble !
Que ce soit pour l’anniversaire du pont Henri IV ou pour l’opération « Jeunes talents »

à Châtell’Expo, les Châtelleraudais ont montré qu’ils aimaient créer et se retrouver.
Une façon festive de montrer qu’ensemble, on peut faire vivre une ville !
Tous les jours, des centaines de bénévoles s’investissent dans notre ville :

l’occasion de leur rendre hommage !

Châtellerault,
associative et…

créative
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LE DOSSIER 

ensemble !
Ateliers de formation théâtrale 

Société des sciences 

Club d’escrime 

Les AFTC de Caterine Morrisson proposaient 
3 spectacles en trois lieux différents : hôtel des 
Sybilles, Hôtel Sully et École d’arts plastiques. 
« Pour chacun de ces spectacles, nous combinions 
théâtre, chant et musique, raconte Caterine. 
Chacun était dans un style artistique différent, 
de la Renaissance au registre contemporain. À 
l’hôtel des Sybilles, les jeunes comédiens ou chan-
teurs se produisaient à une fenêtre de l’hôtel, in-
terprétant le rôle d’une cantatrice. Le spectacle 
s’est intègré à chaque lieu. Les jeunes des ateliers 
étaient très motivés. Mais cela ne les empêchait 
pas de faire leur devoir entre 2 spectacles !
Ils ont vécu une magnifique expérience, avec
le public et les autres acteurs de la grande fête. »

C’est bien le mot qui convient ! Les conférences de la Société des sciences 
furent historiques car elles évoquaient le « bon roi Henri », mais aussi 
parce qu’elles feront date dans la vie de la ville. « Ce fut absolument 
formidable, raconte Marie-Thérèse  Poitrinal, responsable de la 
section ”histoire” (société des sciences). Pour la conférence de Frédérick 
Gersal, nous avons du changer de salle au dernier moment : plus de
1 000 spectateurs ! Ce fut une soirée unique avec tout le talent du jour-
naliste historien, maniant le savoir, l’humour, la surprise, le doigté 
pour aborder son sujet…  » Le lendemain, avec Paul Mirronneau, 
conservateur du musée de Pau, la soirée fut également de grande 
qualité. «  Un registre plus universitaire, mais aussi passionnant, 
souligne Marie-Thérèse  Poitrinal. Nous n’avons eu que des échos  
ositifs pour toute cette semaine. Véritablement, les fêtes du pont 
Henri IV furent la réussite de Châtellerault ! »

Le dimanche, le club d’escrime de Châtellerault, animé par 
Marianne Duffault, maître d’armes, proposait des démons-
trations, du côté châtelleraudais du pont. « Une quinzaine 
de jeunes du club ont montré leur talent et ont proposé au 
public de participer, indique-t-elle. Tout le monde était 
enchanté. C’est la première fois que nous réalisions une dé-
monstration au cœur d’une grande fête. Plus d’une quaran-
taine de spectateurs, des petits jusqu’aux adultes ont manié 
le fleuret ou l’épée… » L’anniversaire du pont a eu un impact 
exceptionnel pour les membres du club, comme pour les 
châtelleraudais qui ont assisté à leurs prestations.
« Le tout dans une ambiance de fête extraordinaire.
C’était superbe » !

Jeunes comédiens au balcon de l’art

Conférences ”historiques” !

Pour toi public... ”en garde”

Des dizaines de milliers de Châtelleraudais ont 
participé à la grande fête de l’anniversaire du pont 
Henri IV, dont le point d’orgue fut le grand spec-
tacle de Lacroix-Ruggieri.
Dans toute la ville, les associations sportives ou 
culturelles se sont illustrées. Petit retour en 
photographies et reportages

Frédérick Gersal



         Reportage réalisé par la classe journalisme du
   collège René Descartes.

Animée par Jacques Arfeuillère et Séverine Lenhard, la classe 
journalisme du collège Descartes en est à sa troisième année 
d’existence. Elle regroupe près d’une trentaine de collégiens, en 
troisième, passionnés par la presse et le journalisme.
Elle publie un mensuel ”K’eskonattend”, participe activement à la 
journée de la presse qui a lieu une fois par an, publie un article 
tous les 15 jours dans la Nouvelle République et rédige des articles 
pour Le Châtelleraudais.

Tremplin
pour
la musique !
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LE DOSSIER

Miss Burton
Jack Island

Le tremplin à Chatell’Expo

Ils sont lycéens... et musiciens : l’agglomération et Châtell’Expo 
leur ont offert l’opportunité de se présenter au public. 
Ces musiciens en herbe ont du talent, ils l’ont prouvé, mais 

ils ont aussi un look ! Shamen, 19 ans, chanteuse du groupe la 
Skrotum Family, c’est le choix du ”tout noir” avec de grandes 
bottes ; en revanche, Gracien fait dans le décontracté : cheveux 
longs, pantalon et tee-shirt simples…
Ca ne l’empêche pas de stresser un peu avant le tremplin. Et il 
y a de quoi. Entre les répètes et les interviews, le trac a le temps 
de monter. D’ailleurs, une cigarette n’attend pas l’autre : d’après 
Gracien «  la clope, les cheveux longs, ça fait partie du rocker ». 
Dans les coulisses, les groupes discutent, tout le monde s’entend 
bien…
Que ce soit les Burning Cricket, les Jack Island, les Miss Burton, 
O-topsi, Unité d’élite, Kaets ou la Skrotum Family, pour tous ces 
groupes, l’important c’est de participer. « Perdre, c’est pas grave, » 
nous dit François 19 ans guitariste du groupe Jack Island. « Ça 
fait une bonne expérience de la scène ». Mais en cas de victoire, 
chaque groupe sait ce qu’il va faire de l’argent. «  On pourrait 
enregistrer la 1e démo  » affirme Gracien des Burning Cricket. 
D’autres, comme les Miss Burton, veulent épargner cet argent et 
assurer les déplacements pour les répétitions. « On va en filer une 
partie à notre bassiste pour qu’il prenne le train  » confie Jean-
Étienne, guitariste.
Le bassiste a pu prendre le train…
Et le groupe a gagné le tremplin !

En septembre dernier, Châtell’expo et l’agglomération
châtelleraudaise ont organisé une journée pour les jeunes
talents châtelleraudais. Une initiative qui a permis aux artistes 
de se révéler au public. En association ou non, ils ont tous
la passion de créer ensemble, dans leur ville.

Soirée lycéenne à la piscine :
pari réussi !
Dans le cadre de l’opération « Jeunes talents », à l’initiative de Brahim Benzerga, adjoint à 
la jeunesse, l’Espace Rasseteau organisait une première soirée piscine pour les lycéens de 
Châtellerault. « Pour 4 euros, les lycéens ont pu faire la fête les pieds dans l’eau ! La ville 
leur fournissait tuniques et shorts ”qualité environnementale”. Le DJ, « Ore lee levant », a 
animé la soirée de 21h à 1h du matin, explique Hervé Gaschet, responsable de l’Es-

pace Rasseteau.  Cette soirée a été une vraie réussite, plus de 110 jeunes
ont participé. Un vrai succès pour cette fête sans alcool ! 

Burning Criket



A l’occasion de Châtell’Expo », la classe
journalisme du collège René Descartes est
partie à la découverte de 3 associations :
Mundo Latino (culture), l’association de 
gestion des arts martiaux (sport)
et M’envole toi (humanitaire).

Adresse :
École Henri Denard,
service Vie associative,
48 rue Arsène
et Jean Lambert 
Accueil, conseil,
gestion des salles,
aide jurididique,
comptable...
Bureaux, salles
de réunions et de
permanences,
poste informatique
et Internet.

Élu de référence :
Anthony Proust

Responsable :
Didier Bégeault 

Adjoint :
Tony Meunier

Secrétariat:
Anita Beneteau

Prêt et location
de salles :
Danielle Davignon

Accueil :
Evelyne Melon

Téléphone :
05 49 93 02 99
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800 associations châtelleraudaises sont recensées 
à la sous-préfecture. 320 sont très actives :
• le sport représente 30 % des associations
• le secteur social : 26 %
• la culture : 23 %
• l’animation : 14 %
• l’éducation : 4 %
• l’environnement et la nature : 2 %
• l’économie : 1 % du nombre des associations.

Service Vie
associative 

mode d’emploi

LE DOSSIER 

Mundo Latino :
un pont vers les Antilles  

Son pays et son ambiance lui manquent : Emma Pineau 
a créé l’association Mundo Latino pour transmettre ici 
en France la culture de la République Dominicaine.

Cette native des îles est pleine de joie de vivre. Elle 
revendique la gaîté de danser, celle de découvrir, d’échan-
ger et de prendre plaisir à ce que l’on fait. Et c’est pour 
ça qu’elle a créé son association : Mundo Latino existe 
depuis 5 ans. Les activités proposées ? Cours de danse, 
de cuisine créole et cours d’espagnol à domicile.
Parmi les projets, un voyage sur place pour constater ce 
qu’Emma dit : « Là-bas, on a la danse dans la peau, c’est 
comme une seconde religion ». 
Contact : 05 49 21 57 72

Arts martiaux :
amis sur les tatamis

À Châtellerault, judo, aikido, iaido et karaté ont décidé de 
marcher sous la même bannière : L’AGAM (Association de ges-
tion des arts martiaux). « L’atout de ce rapprochement : mettre 
en avant nos valeurs communes,  » souligne Bernard Satadin, 
président du judo. « Les arts martiaux sont tous fondés sur le 
respect de l’autre et la maîtrise de soi »

Et ils savent s’unir : c’est ensemble qu’ils organisent les dé-
monstrations à Chatell’expo, c’est ensemble qu’ils prévoient des 
entraînements communs (apprentissage de la chute du judo, 
art de dégainer de l’iaido…)
Une association, un partage : quand on partage le même dojo, 
on va voir le voisin, on regarde la discipline de l’autre, on  
l’adopte parfois.

M’envole toi :
solidaire et efficace

”M’envole toi” est créée en 2006 pour aider les fem-
mes et les enfants défavorisés d’Afrique.

Depuis, ”M’envole toi” part tous les ans dans des 
endroits différents aux frais des bénévoles .

Avec ses 35 adhérents, elle organise plusieurs mani-
festations locales et récupère de l’argent : vide-greniers, 

randonnées, représentations théâtrales. « Tout ce que nous envoyons 
est donné par des particuliers ou acheté avec l’argent que nous récoltons. » 

En seulement 3 ans, elle a réussi à faire beaucoup, notamment envoyer des 
vélos au Burkina. Les femmes ont ainsi gagné 3 heures par jour pour chercher 

l’eau. Elle envoie aussi du matériel médical, de l’alimentation… Elle fait vivre 
150 personnes chassées de leurs villages. « Chaque euro gagné lors des manifesta-

tions est utilisé en Afrique ».
Pour les aider, rendez-vous sur le site : www.menvoletoi.com 

ensemble !

Un nouveau service
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Anthony Proust
Conseiller municipal délégué à la vie 
associative

Né en 1981, Anthony Proust a fait sa 
scolarité à Châtellerault puis a ob-
tenu un master en droit de l’urbanis-
me et de la construction à Poitiers. Il 
travaille aujourd’hui pour un groupe 
immobilier.
« Mon parcours associatif m’a plutôt 
orienté vers le sport : tennis, foot, puis 
hand avec l’épopée des « Barjots ».
Anthony intégre alors le club 
de Châtellerault où il s’implique 
comme joueur, entraîneur, puis 
président. Élu conseiller municipal 
à la vie associative en 2008, le milieu 
associatif est sa «  bouffée d’oxygène 
indispensable ! »

Didier Bégeault
Responsable du nouveau service de la 
Vie associative

Éducateur sportif en gymnastique, 
de 1980 à 1996, auprès de la ville 
de Châtellerault, Didier Bégeault a 
dirigé l’espace Rasseteau de  1996 
à 2006.
Durant cette période, l’Espace s’est 
développé : création de Visa Va-
cances, du Bureau d’Informations 
Jeunesse, de l’espace multimédia- 
vidéo et des studios musique. Il a 
ensuite été directeur sports culture 
loisirs jeunesse de 2006 à 2009.

Tony Meunier
Responsable adjoint du service

Maître nageur à Naintré, puis pro-
fesseur en EPS au lycée agricole 
de Thuré, Tony Meunier a obtenu 
le concours d’éducateur territorial 
d’activités physiques et sportives. Il 
intègre l’Agglomération châtellerau-
daise en 2002, puis rejoint le service 
des sports de Châtellerault en 2008.
«  J’ai notamment réalisé un état des 
lieux des équipements sportifs de la 
ville et de l’agglomération », indique-
t-il. 

« es élus ont voulu renforcer 
le soutien aux associations 
parce qu’ils pensent que 

c’est un maillon essentiel pour ani-
mer la ville. L’idée : créer un nou-
veau service qui leur serait consacré, 
expliquent Anthony Proust, conseiller
municipal délégué aux associations 
et Didier Bégeault, responsable 
du nouveau service vie associa-
tive. Quelques grandes associations 
culturelles ou sportives sont gérées 
par des permanents. Mais, la ma-
jorité a peu de moyens en logistique 
ou communication. Et puis, il y a 
les procédures administratives, la 
difficulté pour réaliser un budget… 
Ce nouveau service vise donc à les 
aider dans leurs projets. »

Un lieu d’accueil unique pour 
les associations

Concrètement, ce nouveau service 
sera un lieu unique pour accueillir et 
conseiller les bénévoles : démarches 
administratives, juridiques, soutien 
logistique, prêt de salles et de maté-
riel… Il centralisera les demandes 
des associations pour les orienter 
sur les services municipaux concer-
nés. Un seul interlocuteur ! « Nous 
organiserons également des forma-
tions, des conférences, du conseil à la 
création de nouvelles associations ou 
de manifestations, poursuit Didier 
Bégeault.

”L Rendez-vous à l’école Henri 
Denard

Le nouveau service s’installera à 
l’ancienne école Henri Denard en 
novembre. Il sera opérationnel 
début décembre. Les locaux de 
l’école, à droite de l’entrée prin-
cipale seront équipés. Outre les 

De nombreuses initiatives prennent racine dans les 800 associations que compte la ville.
Pour conforter toutes ces actions, la Municipalité lance un nouveau service.

Adresse :
École Henri Denard,
service Vie associative,
48 rue Arsène
et Jean Lambert 
Accueil, conseil,
gestion des salles,
aide jurididique,
comptable...
Bureaux, salles
de réunions et de
permanences,
poste informatique
et Internet.

Élu de référence :
Anthony Proust

Responsable :
Didier Bégeault 

Adjoint :
Tony Meunier

Secrétariat:
Anita Beneteau

Prêt et location
de salles :
Danielle Davignon

Accueil :
Evelyne Melon

Téléphone :
05 49 93 02 99

LE
 SA

VIEZ-VOUS?
800 associations châtelleraudaises sont recensées 
à la sous-préfecture. 320 sont très actives :
• le sport représente 30 % des associations
• le secteur social : 26 %
• la culture : 23 %
• l’animation : 14 %
• l’éducation : 4 %
• l’environnement et la nature : 2 %
• l’économie : 1 % du nombre des associations.

Service Vie
associative 

mode d’emploi

LE DOSSIER

Didier Bégeault Anthony Proust Tony Meunier

Un nouveau service

bureaux, une salle de réunion, un 
poste informatique et une per-
manence seront à disposition des
bénévoles. «  Nous disposerons de 
bonnes conditions d’accueil. C’est 
une étape importante ! », constatent 
Anthony Proust et Didier Bégeault.
Les nombreux bénévoles et respon-

sables associatifs qui dépensent 
des trésors d’énergie et d’inven-
tivité seront confortés dans leur 
mission. Pour le plus grand plaisir 
de tous ceux qui aiment faire vivre 
notre ville ! 
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INFOS

Les consignes de stationnement et de circulation
Les jours de marché, le stationnement et la circulation 
sont modifiés dans les quartiers concernés. Rappel des 
consignes à suivre.

Marché d’ozon 
(tous les mercredis 
matin)
Circulation interdite 
de 6h à 15h30.
Stationnement
interdit toutes les 
semaines du mardi 
20h00 au mercredi 
15h30. Le parvis et 
les abords de l’église sont interdits à la circulation et au 
stationnement

Marché couvert Dupleix
(les mardis, jeudis et samedis matin)
La circulation est interdite sur le 
parvis (partie comprise entre la rue 
Lafayette et la rue Alexandre Rivière) 
de 6h à 14h les jeudis et samedis. 
Stationnement interdit les mardis, 
jeudis et samedis de 6h à 14h (par-
tie longeant les halles) côté nord, 
sud et est.

Marché de Blossac
(tous les jeudis)
La partie centrale du boulevard est 
interdite à la circulation et au sta-
tionnement de 6h à 19h. La place 
Émile Zola est fermée à l’angle de 
la rue Colbert, de la rue Lafayette 
et du boulevard Blossac. Le sta-
tionnement et la circulation sont 
interdits de 6h à19h.

Marché de Châteauneuf
(les mardis et samedis matin)
La place de la République et
la Grand Rue de Châteauneuf  
(partie comprise entre la rue 
du cygne Châteauneuf et la rue 
Krebs) sont interdites à la circu-
lation et au stationnement tous 
les mardis et samedis de 6h à 
13h30. 
La rue des Loges et la rue du 
Nouveau Brunswick restent 
ouvertes à la circulation.

Marchés

”D
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UNE VILLE, DES VISAGES  

origine châtellerau-
daise, Jérôme Moris-
set est de retour dans 

sa ville natale. Après avoir travaillé 
à Paris et à Poitiers, l’ex patron du 
bar des Sports de Châteauneuf a 
repris, le 1er septembre dernier, une 
véritable institution châtellerau-
daise : le Buckingham. Cet établis-
sement qui s’étend sur 500 m2 est 
situé derrière la gare. Il est le seul à 
proposer 12 tables aux amateurs de 
billard anglais.
 « Nous avons 7 équipes. Le niveau 
est élevé : du départemental au na-
tional. Les entraînements sont le 
mardi et les compétitions, le ven-
dredi  », détaille Jérôme Morisset. 
L’établissement compte égale-
ment une championne du monde 
(2 007) : Marina Bouras vient s’y 
entraîner presque tous les jours.
Autre atout de ce bar : «  Nous 
comptons 3 équipes de fléchettes. 
Là aussi, les niveaux vont du 

départemental au national, avec 
une équipe féminine qui joue en 
régional », poursuit le patron. Les 
équipes s’entraînent le mardi. Les 
compétitions ont lieu le jeudi. 
Deux cibles sont à disposition des 
équipes.

Des projets
en développement

Ouvert du mardi au dimanche, le 
Buckingham souhaite attirer un 
autre public. Le nouveau proprié-
taire va lancer des soirées étu-
diantes en partenariat avec l’IUT. 
« Nous allons organiser des concerts 
avec des groupes de musique locaux 
et on envisage l’installation d’un 
karaoké. L’avantage chez nous, c’est 
que les gens peuvent venir entre 
15 heures et minuit et manger quel-
que chose puisque nous proposons 
du snack ».

 Après quelques mois de fonction-
nement, Jérôme Morisset n’est pas 
mécontent d’avoir repris le bar 
dans lequel il a travaillé quelque
temps. «  Je tiens particulièrement
à remercier la Communauté 
d’agglomération du Pays châtelle-
raudais qui m’a permis d’obtenir 
la bourse tremplin. Sans ce soutien, 
je n’aurais pas pu reprendre cet 
établissement », conclut-il. 

Depuis début septembre, Jérôme Morisset est propriétaire du 
bar-billard le Buckingham à Châtellerault. 

Buckingham,
le palais du billard

Contact : 32 rue Guillemot
05 49 21 57 72



Réseau des bibliothèques de l’agglomération

n des points forts du 
réseau : la capacité des 
équipes à travailler en-

semble, explique Thierry Quinqueton, 
responsable du réseau des bibliothè-
ques du Pays Châtelleraudais depuis 
juin. (voir encadré). « Mais, la biblio-
thèque du château, en tant que tête de 
réseau, n’est plus adaptée aux enjeux 
actuels de la lecture publique. Les 
locaux ne sont plus au niveau des autres 
équipements. »
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Les livres pour tous

Avec ses 9 bibliothèques,
l’agglomération châtelleraudaise 
est à la pointe en matière de 
lecture publique. Le secret : 
s’appuyer sur un réseau prêt à 
s’adapter aux nouveaux enjeux
du monde du livre.

”U

NOUVEAU VENU À LA VILLE :

Dominique Rudnik

	 Ancien directeur de la Maison pour tous 
à Châteauneuf, Dominique Rudnik prend la direc-
tion du service enfance, jeunesse et coordination 
des maisons de quartiers. L’objectif de ce poste : 
coordonner les actions en faveur de l’enfance et 
de la jeunesse. « Il s’agit également de mettre en 
commun les projets des maisons de quartiers 
pour créer des partenariats entre elles », juge 
Dominique Rudnik. Dans un premier temps, il s’agit 
de pérenniser les actions actuelles en les dévelop-
pant et en les adaptant.  En bref, donner encore 
plus d’ampleur et de sens à ce qui existe.
« Un exemple : Visa Vacances. Nous devons 
réfléchir à son avenir. Continuer à lui donner une 
couleur un peu plus artistique et culturelle tout 
en diversifiant les activités sportives», poursuit le 
directeur. Pour les maisons de quartiers : faciliter
leur travail avec plus de lisibilité, et plus de 
coopérations. « Pourquoi ne pas s’emparer d’une 
expérience acquise et qui marche bien pour la dé-
velopper sur tout le territoire », se demande Domi-
nique Rudnik qui a bien conscience que l’ensemble 
du projet s’inscrit sur le long terme et que le champ 
d’application est « très vaste »…

La ville de Châtellerault vient de se doter d’un 
nouveau service. Son directeur en explique les 
objectifs.

Donner de l’ampleur
aux actions châtelleraudaises

Bibliothèque d’Availles



Réseau des bibliothèques de l’agglomération

PAYS CHÂTELLERAUDAIS  Fier de ses talents

queton. Mais cette nouvelle donne 
technologique influence les lieux 
de lecture publique. La réhabilita-
tion de la bibliothèque du château
intégrera cela. Nous renforcerons
son rôle de tête de réseau en 
développant ses activités dans des 
lieux proches. C’est déjà le cas de 
la section Jeunesse située près du 
château, rue Gaudeau Lerpinière. 
Nous misons sur la proximité en 
spécialisant les différents lieux par 
thématique. » Un espace serait
ainsi dédié à la presse (papier et 
numérique), un autre à la fiction 
(BD, romans, films)... 

Les livres pour tous
P O R T R A I T

Thierry
Quinqueton

Responsable du réseau des
bibliothèques du Pays Châtelleraudais

Nommé responsable du réseau des 

bibliothèques du Pays Châtelleraudais en 

juin dernier, Thierry Quinqueton côtoie le 

monde du livre depuis les débuts de sa

carrière. Il a tout d’abord été directeur

littéraire de la maison d’édition Desclée 

de Brouwer, pendant une dizaine d’an-

nées. Il intègre ensuite le  Ministère des 

affaires étrangères. Pendant près de 

10 ans, il sera au coeur du dévelop-

pement de la coopération culturelle.

Il s’investit notamment en tant que 

responsable d’un centre culturel français à 

Karthoum, au Soudan. Il y reste 4 ans. De 

retour en France, il intègre l’administration 

centrale comme responsable de la

coopération culturelle internationale dans 

le domaine du livre. Son dernier poste avant 

de prendre ses fonctions à Châtellerault.

CHÂTELLERAULT MAGAZINE / NOVEMBRE 2009 15

Pour Rouault, récemment réouver-
te, priorité à la sensibilisation des 
enfants à la lecture, aux rapports 
inter-générationnels et à l’orienta-
tion scolaire.

Un réseau dynamique
Tout le réseau continue de se dé-
velopper. La médiathèque Jeanne
Ducluzeau, à Archigny, sera 
inaugurée le 13 novembre.
Elle bénéficie d’une signalétique 
spécifique, comme la bibliothè-
que Rouault à Ozon. « Il s’agit 
de l’ancrer dans le quotidien des
usagers, explique Thierry Quinque-
ton. Certaines de nos bibliothèques 
se sont peu à peu spécialisées dans 
un domaine (1). Une dixième biblio-
thèque est prévue à Cenon d’ici un 
an ou deux. L’agrandissement des
bibliothèques de Naintré et Thuré

 
est aussi au programme. Des
projets riches pour que le livre soit 
accessible à tous !

(1) Vouneuil : Moyen Âge.
Availles : environnement.
Naintré : roman policier.
Bonneuil-Matours : BD.
Archigny : Acadie, gastronomie.
Le lac : petite enfance.

Bibliothèque Georges Rouault

Proximité
Souhaitée par les élus, l’extension 
du réseau tiendra compte des
bouleversements actuels du monde 
du livre : numérisation massive 
d’ouvrages sur le net... « Je pense 
que les livres imprimés et leurs 
versions numériques peuvent 
coexister, précise Thierry Quin-

Bibliothèque d’Archigny



-

ÉVÉNEMENT   
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À la chasse
aux dents de requin

Il n’est pas nécessaire d’aller très loin 
pour faire de belles découvertes: 
« En Touraine, on trouve des dents 
de requins fossilisées, des coraux, des 
oursins, comme à Faluns qui était 
autrefois couvert par la mer. Du 
côté de Cognac, on trouve des dents 
de crocodiles…» . Pour trouver des 
minéraux ? Les zones plutôt gra-
nitiques. Les recherches de Patrice 
Cantinolle le mènent parfois dans 
des contrées plus lointaines : massif 
du Mont Blanc…

Découvrir des pierres rares
Fossiles et minéraux ont toujours 
une histoire très mouvementée, 
faite de changements géologiques, 
chimiques et climatiques. Cer-
tains minéraux n’ont pu arriver à 
nous qu’après des modifications
et des pressions souterraines
ahurissantes. La prochaine bourse 
organisée par l’association réunira 
une vingtaine d’exposants.
Les visiteurs admireront les 
minéraux et fossiles, mais aussi les 
pierres précieuses : diamants, rubis, 
saphirs, émeraudes… 

e collectionne les minéraux 
et fossiles depuis l’âge de 
15 ans ! raconte Patrice 

Cantinolle, géologue de formation. 
L’association existe depuis 1985 et 
regroupe environ 25 passionnés. 
Nous nous retrouvons pour des
sorties sur le terrain en Poitou-
Charentes mais aussi plus loin. » 
Armés de petits matériels, les 
mordus se mettent à la recherche 
des trésors plus ou moins enfouis. 
Des fossiles et de beaux miné-
raux : quartz, fluorites, agates...

”J

Les trésors de la terre !
Avec leur président, Patrice Cantinolle, les passionnés de l’association de minéralogie* organisent
la 22e Bourse aux minéraux et fossiles, les 7 et 8 novembre prochains, salle Camille Pagé.  

Nombreux sont les Châtellerau-
dais qui sont passés par le site de 
l’ancien hôpital. Jadis, certains y 
furent même emprisonnés.
Beaucoup y sont nés, y séjournè-
rent pour des raisons de santé, 
des Châtelleraudaises y mirent 
au monde leur enfant.
Demain, l’espace retrouvera son 
aspect du XVIIIe siècle avec de 
nouvelles destinations.

Patrice Cantinolle

Alaman, Alamand 
ou Alamant

Plusieurs orthographes sont utilisées 
pour l’hôtel Alamant. Récemment encore, 
on voyait écrit « Alamand », sans doute 
par analogie avec les origines supposées 

germaniques de la famille Alamant.
 Mais Thérèse Gallo-Villa, chercheur
à l’université de Tours a notamment 

retrouvé d’anciennes signatures
du propriétaire de l’hôtel (enterré dans 

l’ancienne église des Minimes, sous 
l’ancien théâtre actuel) qui signait bien ses 

documents « Nicolas Alamant » 
(bulletin de la Société des Sciences 

(2001 – N°84).

22E Bourse aux minéraux et fossiles - salle Camille Pagé - 7 et 8 novembre 2009

Cette manifestation permet aux
minéralogistes d’échanger leurs 
pièces, au public d’en acheter, et
surtout, à tous, d’admirer. Un week-
end entier pour s’illuminer les yeux 
des plus beaux trésors de la terre.

Bourse aux minéraux et fossiles,
salle Camille Pagé, 7 et 8 novembre.
De 10h à 19h, sans interruption.
Entrée : 1 e (gratuit pour les moins de 
14 ans)

Contact : association de minéralogie 
et paléontologie - 05 49 93 38 49

LE
 SA

VIEZ-VOUS?
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Hospice, puis hôpital
Durant tout le XIXe et le XXe 

siècles, le reste du bâtiment
est transformé. L’hospice se
développe en un hôpital correct
et proportionné : de 77 lits en
1847, il passe à 135 lits en 1915.
On ajoute régulièrement de
nouveaux bâtiments de soins,
au fur et à mesure des progrès 
sanitaires. Un service pour les 
maladies vénériennes nait en 
1878, un bloc opératoire en 1891, 
une maternité en 1910, puis un
pavillon pour les transfusions 
sanguines en 1936. 
De l’autre côté, après la fermeture 
de la prison, la partie Est de
l’hôtel tombe peu à peu à 
l’abandon. En 1953 le maire, 
B. Percevault, la qualifie de 
« lépreuse » et les deux tiers de 
l’hôtel sont détruits en 1960.
Le mur que l’on voit aujourd’hui 
de la place Sainte Catherine est 
une ancienne façade de la cour 
intérieure. 

Dans les années quatre vingt-
dix, la question du développe-
ment de l’hôpital se pose avec 
acuité. Faut-il démolir et recons-
truire sur le site ? Finalement,  
on choisit de reconstruire 
ailleurs, au bord de la rocade.
En 2001, patients et équipes
soignantes déménagent pour un 
établissement flambant neuf. 
Le site de l’ancien hôpital 
allait, lui, devoir se reconvertir.
Avec la démolition des bâti-
ments non historiques, c’est 
aujourd’hui la première étape…

(1) MURPHY, Gwénaël, l’Hôtel Alamand :
cinq siècles d’histoire châtelleraudaise,
La Roche-Rigault, PSR Éditions, 1999, 95p.

Le site est un concentré de 
l’histoire de la ville. Seigneu-
rerie du Châtelet avant le 

XIIe siècle, il marquait la limite du 
nord de la ville, avec la place Sainte 
Catherine.
En 1470, la famille Alamant, origi-
naire de Beaucaire, s’y installe et fait 
construire une riche demeure de 
style Renaissance : l’hôtel Alamant, 
de forme carrée avec une riche cour 
intérieure. Autrefois, cette cour n’était 
pas visible de la rue. Les murs ex-
térieurs que l’on pouvait voir de la 
place étaient de stature défensive.

Couvent, 
poudre à canon, prison…

Pendant les Guerres de religion, 
les protestants se réfugient dans 
l’hôtel qui subit les assauts de 
l’armée catholique. Des traces de 
balles de mousquets sur la façade  
nord témoignent de l’épisode.
L’hôtel passe entre plusieurs mains et
devient un couvent en 1 642.
Les « Filles de Notre Dame  » y 
accueillent des jeunes filles pauvres.
La Révolution chasse les religieuses
et l’ensemble du bâtiment devient 
public.
On le divise en deux parties : la
partie ouest accueille des gen-
darmes. À l’est, (qui donne sur 
la place Ste Catherine) un atelier
de salpêtrerie (poudre à canon) 
détériorera les murs. Ce bâtiment 
servira de prison, de  1817 à  1926. 
L’on raconte que les prisonniers 
n’étaient, le plus souvent, que
des pauvres et des prostituées, ayant 
parfois commis quelques larcins : ils 
ne restaient là que quelques jours.

FLASH BACK Découverte

L

FLASH BACK Découverte

Ancien hôpital :
au cœur de la vie
châtelleraudaise
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Façade extérieure et détruite en 1960, de l’hôtel Alamant
AMC-DROITS RÉSERVÉS
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Façade actuelle restaurée en 1962, dessin de Charles Dorian, 
architecte



EXPRESSIONS La parole aux groupes politiques

On aimerait comprendre ...

	 D’abord, on aimerait comprendre où était M. Abelin  
le 30 juillet. Il a affirmé à la Nouvelle République qu’il était à la 
manifestation de soutien aux Fabris. Nous l’avons lu. Nous ne 
l’avons pas vu. Puis, il dit maintenant y avoir été « représen-
té ». Détail sans importance ? Non, si on pense que la parole 
du maire de la ville de Châtellerault devrait être crédible.

	 Ensuite, nous avons entendu le ministre Estrosi :
«  210 emplois pour les anciens de Fabris  » a-t-il prétendu 
au sujet de Délipapier. En fait, il s’agirait de 150 emplois 
échelonnés sur plusieurs années. Et qui ne seraient en rien 
« réservés ». D’ailleurs comment serait-ce possible ? Et l’esca-
lade continue dans le dernier Bulletin Municipal : voici surgir 
« 210 emplois directs » sortis de « 150 emplois indirects » (?) 
Un mensonge cette fois de la majorité municipale.

	 Le 29  septembre, la Région avec Ségolène Royal, 
annonce l’implantation de Solairedirect. À la clé  : 80 emplois 
immédiats et 220 à terme. La Région qui a entièrement por-
té ce projet, a emprunté 400  millions d’euros à la Banque 
Européenne d’Investissement pour développer, dans tout 
le Poitou-Charentes, l’énergie solaire et construire les pan-
neaux solaires nécessaires, jusqu’alors importés. Le choix de 
Châtellerault est un signe fort donné par la Région à un bassin 
d’emploi sinistré : le nôtre. M. Abelin s’en est immédiatement 
attribué les mérites, alors qu’il n’en a pas la moindre part.

	 Nous redoutons la suite de ces contrevérités qui ont 
commencé avec l’annonce de la « non fermeture de l’École de 
Gendarmerie ».

	 Des plus cocasses («  j’étais à la manifestation des 
Fabris ») aux plus graves, elles retirent de la crédibilité à une 
institution, la municipalité, et son premier représentant, le 
maire que nous souhaiterions pouvoir respecter.
 
	 Post-scriptum : Les résultats du vote massif, dans 
la Vienne, contre la privatisation de La Poste : (23 859 
votants, 23 506 non). Voilà un signal  fort : nos concitoyens 
disent non au mensonge, au mépris, aux manœuvres. Et ils 
demandent à être écoutés, associés aux décisions et respectés 
sur le plan national comme sur le plan local !
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Gilles MICHAUD, Marie-Hélène DAYDET, Saul FERREIRA
http://gillesmichaud.over-blog.com

Joël Tondusson, Laurence Aumon, Cyril Cibert,
Jean-Claude Maunory, Chantal Vacheron

gauchechatellerault@gmail.com 

Municipalité et police

        Bien qu’un maire ait la qualité d’officier de police judiciaire, 
les rapports entre une municipalité et la police nationale ne vont 
pas d’évidence. 

        C’est encore plus vrai en ce moment à CHÂTELLERAULT 
et cela s’explique assez facilement.

        En République, la police nationale, soucieuse d’égalité en-
tre les citoyens où qu’ils résident et quelle que soit leur renom-
mée, agit en toute autonomie au nom de la loi et des règles qui 
en découlent pour la paix publique; elle apprécie encore plus 
de le faire en confiance dans le cadre d’un schéma de politique 
d’action publique qui soit rigoureux, débattu et évalué avec les 
autorités administratives et judiciaires et compris par les élus 
qui y sont associés.
Si ces principes de base sont respectés et intégrés, et que chacun 
reste dans son champ de compétence, il n’y a pas de  problème.

        Or il arrive malheureusement, et c’est le cas dans notre 
ville, que du personnel politique et assimilé, nouvellement ar-
rivé au pouvoir,  qui a beaucoup fonctionné pendant des années 
dans la relation clientéliste et catégorielle, dans la sollicitation 
répétitive d’aménagements et d’accommodements personnels, 
n’intègre pas ces principes, ne comprenne ni les soubassements 
constituants de l’action publique de la police, ni ses contraintes 
statutaires, et se heurte avec ses représentants; en outre ceux-ci, 
qui sont soumis à un devoir de réserve, ne peuvent se plaindre 
de tant d’incompréhension et de jugements à l’emporte-pièce 
répandus sur la place publique.

         Ainsi dans notre ville, c’est bien connu, la police est 
responsable du chômage, du tapage nocturne, des violences 
intra-familiales, des gamins qui traînent la nuit, de l’absen-
téisme scolaire, de la drogue, des logements insalubres, des flux 
migratoires, etc. !

         Il est temps que les principaux élus parvenus au pou-
voir en mars 2008 et leur entourage comprennent que la police 
nationale n’est ni privative ni domestique ni instrumentalisa-
ble : il leur reste du chemin pédagogique à faire pour être à la 
hauteur des enjeux républicains de prévention et de réponse 
partagée et cohérente à la délinquance dans notre ville, qui soit 
au-delà d’un discrédit entretenu.

         Et ce n’est pas la façon démagogique dont la vidéosur-
veillance est annoncée qui mettra de l’huile dans les rouages.

         Notre groupe avait -et a toujours-  un certain nombre 
de longueurs d’avance sur la question et se dit disponible pour 
apporter sa pierre à une amélioration d’une situation fort 
préjudiciable à nos concitoyens et à  ceux qui de bonne foi font 
un métier déjà difficile sans véritable moyen supplémentaire 
depuis des lustres.
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Mairie de Châtellerault
Hôtel de ville - Bd Blossac - 05 49 20 20 20
Lundi/mercredi/jeudi : 8 h à 17 h
Mardi : 9 h à 17 h - Vendredi : 8 h à 16 h

Mairie annexe de Châteauneuf
52, Grand’Rue de Châteauneuf - 05 49 19 78 89
Mardi : 9 h à 12 h
Mercredi et jeudi : 13 h 30 à 17 h
Vendredi : 8 h 30 à 12 h
Samedi : 8 h 30 à 12 h 30

Déchèterie de Nonnes 
ZI Nonnes
05 49 93 54 55
Mardi/mercredi/vendredi/samedi :  
9 h à 12 h et de 14 h à 18 h
Jeudi et dimanche : 9 h à 12 h

Mairie annexe d’Ozon
1, rue Émile Littré - 05 49 93 26 95
Lundi/mercredi/jeudi : 8 h 30 à 12 h 30
Mardi et vendredi : 13 h 30 à 17 h

Mairie annexe de la commune associée 
de Targé
27, rue Paul Fort - 05 49 21 26 32
Mardi : 13 h 30 à 17 h 30
Jeudi : 13 h 30 à 17 h 30
Vendredi : 13 h 30 à 16 h 30

MAIRIES : horaires d’ouverture

Déchèterie de la Massonne 
L’Aiguillon Nord
Lundi/mardi/mercredi/vendredi/
samedi : 9 h à 12 h et de 14 h à 18 h
Jeudi : 14 h à 18 h 
Dimanche : 9 h à 12 h
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Le groupe de la majorité municipale

Ensemble

 	

	 Depuis un an et demi, nous avons lancé une 
nouvelle méthode pour animer la ville. Mot d’ordre : 
ne pas tout centraliser à la mairie, ne pas faire à la 
place des châtelleraudais, mais leur donner les moyens 
de réaliser.

	 Bilan : une fête de la musique très fréquentée, 
un franc succès pour les déliriades, des fêtes du Pont 
Henri IV plébiscitée…

	 Dans le domaine économique aussi, nous 
jouons collectif  !
Avec le Conseil Général et l’État, pour créer la 
zone René Monory et pour séduire Delipapier, 
entreprise qui va créer 210 emplois directs et générer 
120 millions d’euros d’investissement dans les années 
à venir.

	 Et puis, nous travaillons aussi avec la Région 
pour attirer des entreprises de photovoltaïque sur la 
zone René Monory et sur le bassin châtelleraudais : 
Solairedirect a annoncé une implantation avec une 
centaine d’emplois créés à la clé.

	 C’est un encouragement pour toute l’équipe 
de voir nos premiers projets aboutir dans l’intérêt du 
territoire châtelleraudais. Nous ferons tout pour 
concrétiser de nouveaux projets dans les mois qui 
viennent.

	 Une première démonstration qu’ensemble, 
ça marche !




